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Le Gabon est vraiment un pays de paradoxes.
Pendant que le Conseil départemental du Ntem
réhabilite les pompes hydrauliques et fournit de
l'eau aux populations, dans la Lombo-Bouen-
guidi, c'est le Sahara.
Comment est-ce possible dans un même pays ? Le
maire de Pana ne peut-il pas se renseigner au-
près de son (presque) collègue de Bitam pour sa-
voir comment ce dernier a manœuvré pour
satisfaire ses "électeurs" ? Il est quand même in-
concevable et scandaleux que dans la même ville,
pendant que les nantis consomment, à gogo, de
l'eau potable, la majorité constituée de pauvres
soit obligée de se rabattre vers les marigots tout
simplement parce que l'Hôtel de Ville n'a pas ho-
noré ses engagements vis-à-vis de dame SEEG. Et
le social, Monsieur le maire ? On évolue ou on ré-
gresse... ?
Dans les années où le Gabon était Gabon, la mai-
rie assumait toutes ses responsabilités. Dans nos
quartiers, les routes, les écoles, les dispensaires,
les haltes-garderies, les mesures d'hygiène
étaient bien entretenus, la protection de l'envi-
ronnement, bref le bien-être des populations les
plus démunies était assuré. C'est grâce à leur
sens du devoir que nous sommes ce que nous
sommes aujourd'hui. Mais, aujourd'hui, nos
maires n'ont plus ce souci, même s’il faut recon-
naître qu’ils sont confrontés à de gros problèmes
budgétaires. 
Aujourd'hui, les ba-Lubin Ntoutoume Obame,
Jean Aveno Davain, Pierre-Claver Divounguy, et
autres Daniel Baboussa sont entrés dans l'His-
toire. Quant à vous, on ne sait pas ce qu’on re-
tiendra de votre passage quoi ...

FA I T  D IVE R S
LA  BANDE  À  "DOZ E L”  E N  P R I SONIls avaient fait perdre le sommeil aux habitants de Sotéga,multipliant vols, viols et braquages. Six individus avec pourchef de bande Kevin Biveghe Obiang alias "Dozel", 19 ans,viennent d'être arrêtés, puis écroués à la prison centrale deLibreville.  

SOC IÉTÉ  
LA  COLÈR E  D E S  MAG I STRATSLes adhérents du Syndicat national des magistrats du Gabon(Synamag) ont dénoncé hier, lors d'un point-presse, ce qu'ilsqualifient d'immixtion du pouvoir exécutif dans des affairesrelevant de la justice, citant l'exemple d'un collègue "humi-
lié" par la Chancellerie.

L 'AD I E U  À  PASCAL  M IGOU LADécédé le 30 novembre, l'an-cien journaliste de "L'Union”Pascal Migoula sera inhumé ceweek-end à Koula-Moutou oùsa dépouille doit être achemi-née la nuit prochaine. Hier, per-sonnalités politiques etcollègues lui ont rendu un ul-time hommage dans une atmo-sphère empreinte de tristesseet d'émotion.

JOHNNY  HALL I DAY  QU I T T E  LA  SCÈN ESes chansons ("Gabrielle", "Lesportes du pénitencier", "Quelquechose de Tennessee”, "Laura" ; entout 100 millions d'albums ven-dus) auront traversé les généra-tions. Le chanteur françaisJohnny Halliday, de son vrai nomJean-Philippe Smet, est mortdans la nuit de mardi à hier. Ilavait 74 ans.

ECONOM I E
Commerce : une brigade commune de contrôle à l'étude

SOC IÉTÉ
Poste SA : la grève dans l'impasse

ETRANGE R
Jérusalem capitale d'Israël : le coup d'éclat de Trump

L'élection ayant prévalu dans chaque province pour la désignation des membres aux
instances décisionnelles, nombre de cadres et militants du Parti démocratique gabonais
(PDG) aimeraient voir un tel processus s'étendre au secrétariat exécutif, conformément
à la volonté de régénération et de revitalisation exprimée en son sein. Histoire aussi de
conférer une plus grande légitimité au secrétaire général et à ses adjoints. Autant dire
que c’est l'un des enjeux du congrès qui débute vendredi.

NAT IONAL - FOOT  :  VE R S  U N E  SA I SON B LANCH E  ?Linafp et clubs profes-sionnels se rencontraienthier autour de la questiondu National-Foot 2017-2018 qui aurait dû débu-ter le 28 octobre. Mandata été donné à la Ligue,sous la supervision de laFégafoot, de prendre rendez-vous avec les autorités. Maisle pessimisme est perceptible.
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S ECRÉTAR IAT EXÉCUTI F :  ON
VOTE AUSS I ?

PDG/Après le renouvellement des instances décisionnelles
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